Note pour un curriculum artistique

de Gabriel-Aldo Bertozzi

Gabriel-Aldo Bertozzi (fondateur de l’Internationale Novatrice Infinitésimale, Paris – Café de Flore, janvier 1980) est l’un des artistes italiens et européens les plus confirmés. Il est l’auteur de nombreuses œuvres dans l’univers de la peinture, de la sculpture, du vidéo montage, de la photographie, du livre-objet et autres formes expressives, pour la plupart documentées dans sa monumentale monographie Bertozzi (dir. Antonio Gasbarrini et Eugenio Giannì, Electa, Milan 2000) et dans d’autres catalogues et textes consacrés à son art.
Les sollicitations créatrices originales liées aux innovantes recherches pluridisciplinaires de l’avant-garde iniste, − on consultera à ce propos le site officiel www.inisme.com en cours de modification et les nombreux autres sites italiens et étrangers présents sur Internet − permettent d’évaluer au mieux tant l’extension internationale du Mouvement (de l’Europe aux Amériques) que l’unité d’une poétique très dynamique qui a fêté en 2005 ses 25 ans de féconde activité artistique par une longue série d’initiatives. Parmi celles-ci culminent le Colloque International Pluridisciplinaire qui s’est déroulé à l’Université “G. d’Annunzio” de Pescara, l’exposition de l’Inisme au Musée d’Art Moderne de Pescara, les rencontres au Café de Flore de Paris et l’inauguration, toujours en France, de la Voie de l’Inisme, à Borée (le tout documenté dans le prestigieux n. 34-35, d’environ 500 pages, de la revue d’études comparées et de recherches sur les avant-gardes, Bérénice).

Dans ce Mouvement, la figure et l’œuvre de Gabriel-Aldo Bertozzi constituent une référence obligée pour les exégètes des avant-gardes et les passionnés d’art contemporain, sur le modèle des expériences historiques de Marinetti pour le Futurisme, Tzara pour le Dadaïsme et Breton pour le Surréalisme.

Les expositions personnelles que Gabriel-Aldo Bertozzi a présentées ces dernières années dans les prestigieux espaces publics et privés (à l’étranger, signalons, entre autres, Le Centre Culturel Recoleta de Buenos Aires, le Kemi Art Museum finlandais, le Centre Culturel Noroit d’Arras, la Chambre de Commerce de Paris, Rue du Faubourg Saint-Honoré et encore à Paris, la Galerie De Nesle du Quartier Latin puis la Charlie White Gallery de Portland, aux U.S.A.) ont d’une certaine façon certifié la forte valence artistique d’une recherche intense et fertile menée à l’enseigne d’une créativité aussi libre que rigoureuse dans ses aspects formels et linguistiques et exigeante du point de vue historique et culturel, sous l’égide de la révolutionnaire « troisième phase de l’Avant-garde » proclamée par le fondateur de l’Inisme durant le Colloque « Avanguardia e modernismo » qui s’est tenu à Messine en 1996 : « Avec l’Inisme nous assistons à l’avant-garde qui revient à la pureté originelle, à savoir l’avant-garde seule, solitaire. Je déteste les post, les neo, et pourtant, dans ce cas, on peut vraiment dire que nous sommes tombés dans le post théorique : toutes les grandes théories sont finies, le monde a fait table rase de toutes les idéologies, l’unique qui défende encore l’intellect, l’idéologie − je suis un peu un peu ému de le dire – c’est encore l’avant-garde. Et, à l’avant-garde dans le monde, aujourd’hui, demeurent seulement les inistes, qui attestent, contre la chute des idéologies, la Troisième Phase de l’Avant-garde ».
Il faut en outre souligner que l’ampleur et la diversité des intérêts d’un artiste complet de la nouvelle Renaissance comme Gabriel-Aldo Bertozzi, au-delà du domaine spécifique de la visualité, mais toujours dans le cadre d’une recherche théorique sur l’avant-garde, embrassent d’autres domaines : de la direction des revues Bérénice, Inism on line (toutes les deux plurilingues), Plaisance (en langue française), à la direction de collections éditoriales pour différentes Maisons d’édition (parmi lesquelles «Rose des vents» pour la très connue Maison d’édition L’Harmattan de Paris et «Lutetia», «Epigrafe» pour les Edizioni Scientifiche Italiane de Naples), jusqu’à l’essai littéraire de niveau européen. Ou encore, nous le rencontrons en qualité d’écrivain dans les brillants aphorismes de Guide du Révolutionnaire (traduit en plusieurs langues), au théâtre où sa pièce Madame Protée (en volume et CD, elle aussi traduite en plusieurs langues) a été représentée dans quelques salles italiennes) ainsi que dans les passionnantes pages de son récent roman Retour à Zanzibar publié aux éditions du Rocher (Paris), accueilli favorablement par la critique la plus exigeante et, plus important encore, par les suffrages d’un vaste public. 
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